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Une idée géniale

Cet après-midi-là, dans la cour du collège, je lance :

– Attendez, ne bougez pas !

Je sors mon téléphone et me poste face à mes copines assises sur les escaliers qui mènent à la cantine.

– Allez, on smile !

– Faites un sourire à Mona ! s’écrie Alice en louchant pour rire.

Alexia fait des oreilles d’âne à Justine, Soizic tire la langue, Dounia ouvre une bouche immense, Soléa, Marine et Zoé imitent la pose de stars… Et voilà la photo du siècle ! Puis je m’assois auprès de Margot, ma deuxième meilleure amie avec Soizic.

Coudes sur les genoux et menton dans les mains, elle soupire, puis déclare assez fort pour que tout le monde entende :

– Vous ne devinerez jamais ce qui m’arrive…

On est neuf à répondre :

– Quoi ?

– Je crois que mes parents vont divorcer.

– Mais non, réplique Soléa. Tu nous as dit ça cinquante fois depuis la rentrée, ils se réconcilient toujours.

– Cette fois, je crois que c’est pour de bon. Ils se sont disputés super fort hier soir, et ma mère n’a pas voulu que mon père dorme avec elle. Quand je me suis levée, ce matin, il était installé sur le canapé…

Je tente de la réconforter :

– Tu sais, les parents sont complètement imprévisibles. Impossible de les comprendre ! Si ça se trouve, ce soir ils seront hyper amoureux l’un de l’autre.

Nils intervient à ce moment. C’est le seul garçon de la classe qui ose se mêler aux filles. En plus, il est vraiment sympa.

– Et puis, même si tes parents ne se réconcilient pas, ce ne serait pas grave, fait-il remarquer. Moi, les miens ont divorcé et je n’en suis pas mort. Il y a d’ailleurs pas mal d’avantages !

Margot nous adresse un pauvre sourire.

– Merci… C’est super d’avoir des copains. Je me sens mieux rien que d’en avoir parlé avec vous.

Et là, un petit tilt retentit dans ma tête. Un bébé d’idée est en train de naître…

– Chiche, chacun raconte ses soucis ! je m’écrie. Ça ne les résoudra peut-être pas, mais on se sentira mieux, non ?

Ma proposition déclenche une vague de murmures et de chuchotements. Puis Alexia nous fait part de sa tristesse à la mort de son hamster, Zoé parle de son grand-père, mort lui aussi, Alice nous révèle timidement que ça l’ennuie que ses parents soient plus vieux que la plupart des nôtres, Dounia exprime sa peur des mauvaises notes. Marine et Soléa se plaignent d’être embêtées par des plus grands qui les traitent de bébés du collège. Enfin Nils reprend la parole :

– J’aurais des trucs à raconter, mais…

Il nous désigne de la main.

– Qu’est-ce que tu veux dire ? demande Gabou.

– On peut tout entendre, tu sais ! lance Marine.

– Je le comprends, avoue Soléa. Moi non plus je n’ose pas parler devant vous.

Dounia se penche vers Marine et lui chuchote :

– C’est vrai, par exemple je n’oserais jamais raconter que…

Elles pouffent bruyamment, et je ne parviens pas à entendre la suite.

– C’est normal, réplique Zoé à haute voix. Beaucoup de nos problèmes sont assez intimes… ou gênants. Enfin, on n’a pas envie que tout le monde connaisse nos secrets !

La sonnerie annonce la fin de la pause et tout à coup une idée s’allume et clignote de plus en plus vite dans ma tête. Voilà, je l’ai en entier, ma super idée !
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Une idée méga géniale ne devrait pas empêcher de garder la tête sur les épaules et de suivre le cours de géographie. Mme David nous parle de populations avec des tonnes de chiffres à comparer. J’essaie sincèrement de m’y intéresser, mais je suis trop excitée par ce à quoi je pense. J’ai un doute.

Et si mon idée n’était pas si géniale ? Je décide de sonder Soizic pour le savoir. Je me penche vers elle, et je lui chuchote :

– Tu te souviens de ce qu’on a fait la semaine dernière, quand je suis allée dormir chez toi ?

Son regard s’allume avant qu’elle me réponde :

– Quand on a mangé dans le noir les bonbons que j’avais cachés dans le tiroir de mon bureau ?

Soizic est la plus grande gourmande que je connaisse !

Ce que j’aime chez elle, c’est qu’elle adore autant mordre la vie que dans un sublime gâteau au chocolat surmonté de chantilly et parsemé de bonbons multicolores. Avec des cigarettes russes.

– Non ! Avant d’éteindre la lumière, rappelle-toi.

Elle mordille le bout de son stylo, puis s’exclame, doucement à cause de la prof :

– Ah oui, on s’est trop marrées en lisant Cool Mag !

– Et plus spécialement quelle rubrique ?

– Heu… Le courrier des lectrices ?

– Oui !

– Mesdemoiselles, un peu de silence, s’il vous plaît.

Soizic rougit et je plonge le nez dans mon manuel. Mais deux minutes plus tard, je lui tends un morceau de papier déchiré, où j’ai écrit :

Qu’est-ce qui te plaît dans le courrier des lecteurs ?

Elle gribouille quelques mots avant de me le donner à son tour.

C’est super intéressant de lire les problèmes des autres ! Et ça peut aider, aussi.

Exactement ce que je pense. Je souris et demande encore :

Tu leur as déjà écrit, à Cool Mag ?

Je ne te le dirais jamais si je l’avais fait !

Je la regarde avec de grands yeux, genre : non, c’est pas vrai, tu leur as écrit ? La plupart des lettres sont anonymes ou bien signées d’un faux prénom, donc il n’y a aucun moyen de savoir si sa super copine en est l’auteur ou non ! Mais elle secoue la tête énergiquement en soufflant :

– Non je ne leur ai jamais écrit, qu’est-ce que tu crois ?

– Ce ne serait pas honteux, tu sais.

– Soizic et Mona, c’est le dernier avertissement !

On échange un sourire discret. Mais maintenant je le sais, mon idée est géniale. Et utile. Quelques secondes plus tard, je sursaute presque quand ma trousse se met à vibrer. Heureusement que mon téléphone était en mode silencieux ! Je fais semblant de chercher un stylo et je lis le SMS que je viens de recevoir :

Un peu de sérieux, les filles ! lol

Il est de Margot, que je cherche immédiatement du regard. Heureusement, elle ne reste jamais triste très longtemps. Assise deux rangs devant, elle nous adresse un V de sa main cachée derrière son dos. Soizic et moi avons du mal à nous retenir de rire, mais on y arrive et on se concentre enfin sur la densité de population des différentes régions de Chine, Mongolie-Intérieure comprise.
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Secrets pour tous

Vous mourez certainement d’envie de savoir quelle est mon idée géniale ! Inutile de vous faire saliver davantage… Attention… Suspense…

Créer un site internet pour y poster des secrets anonymes.

N’est-ce pas que c’est super ? On pourrait parler librement. Cette idée, je l’ai eue vendredi. Le samedi suivant, je fais tout pour la mettre en pratique.

De bon matin, une fois habillée, je me dirige vers le bureau de maman, un étage plus bas que ma chambre. Notre maison compte deux étages et ressemble à un bâton de perroquet, avec un escalier en colimaçon au milieu, et les pièces autour.

J’entends la télévision en sourdine. Ma sœur Lisa, sept ans, est au rez-de-chaussée, certainement encore en pyjama, affalée devant les dessins animés. Papa est allé faire les courses, et dans ces cas-là la télé est une excellente baby-sitter pour maman qui ne parvient pas à s’arrêter de travailler.

Elle est critique d’art pour un magazine de « petits-doigts-en-l’air », comme dit papa pour se moquer, parce qu’il trouve que ce journal se prend parfois trop au sérieux. Maman ne se vexe pas ! Elle travaille la moitié du temps à la maison, ce qui est une bonne et une mauvaise chose.

La bonne, c’est qu’elle est souvent là quand j’ai besoin d’elle, et puis j’aime bien sentir sa présence près de moi.

La mauvaise, c’est qu’elle est parfois un peu trop sur mon dos : « Mona, tu as rangé ta chambre ? Mona tu as fini tes devoirs ? » Mais je l’adore, et je la trouve très belle.

J’aimerais lui ressembler quand je serai grande, même si c’est plutôt mal parti. Nous n’avons presque rien en commun. Elle est blonde et je suis brune ; elle est très mince et moi pas tant que ça bien que je sois loin d’être grosse ; elle a des yeux noirs et les miens sont bleu pâle.

Elle m’assure que je suis jolie, mais que voulez-vous, c’est ma mère ! On ne peut jamais être sûre de l’objectivité de nos parents. Je lui demande parfois comment elle me trouve vraiment, et j’attends d’elle une réponse sincère. Quelle qu’elle soit, je ne la crois jamais et je me plains :

– Tu dis ça parce que tu es ma mère ! S’il te plaît, dis la vérité !

– Mais je t’assure, ma Mona, c’est la vérité, tu es magnifique.

Sérieusement, comment la croire ?

[image: img]

Mais revenons à ce samedi matin.

J’essaie d’être discrète. Maman n’aime pas qu’on la dérange en plein travail. Son bureau se trouve dans la pièce la plus exiguë de la maison, pourtant il est très lumineux grâce à une baie vitrée. Elle me repère tout de suite lorsque j’apparais dans l’encadrement, alors que je suis toute repliée sur moi-même pour paraître minuscule.

– Mona Fontaine, que désirez-vous ? demande-t-elle d’une voix forte et solennelle sans quitter son écran du regard.

Je décide de jouer le jeu :

– Chère mère, je sollicite une audience privée.

– Pour quelle raison, je vous prie ?

– Votre fille, chère mère, a besoin d’aide afin de mettre en œuvre une idée génialissime. L’idée du siècle, sans aucun doute.

– Tiens, tiens…

Maman lève enfin son visage vers moi, avec un léger sourire.

– Allez, viens m’expliquer ça, Mona.

Je me déplie d’un seul coup, bondis sur le tabouret placé à côté de maman et je lui explique tout.

Lorsque j’ai terminé, elle réfléchit quelques secondes avant de laisser tomber son verdict.

– Je trouve que c’est une excellente idée.

– Yahou !

– Mais j’espère que tu ne seras pas dépassée par ton projet.

– T’inquiète, je suis forte.

– C’est vrai, j’ai failli oublier !

– Et… Tu es prête à m’aider ?

– Bien sûr, ma puce. On peut commencer tout de suite, si tu veux. C’est très facile de créer un site internet, je l’ai déjà fait pour un webzine d’art. Mais il te faudrait plutôt un forum. C’est facile aussi. Tu as déjà une idée de ce à quoi il va ressembler ?

– Ah ça oui ! Et il me faudrait aussi des affiches, pour faire connaître le site…

– Tu as de la suite dans les idées ! Je pourrai te les photocopier au journal. Je dois y aller lundi pour une réunion.

Je me jette sur elle pour la couvrir de bisous. J’ai vraiment, vraiment, la mère la plus super du monde.
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Dimanche, maman m’aide à créer le forum. Avec elle, c’est facile. Durant toute la journée du lundi, je piaffe d’impatience et le soir, maman revient avec la pile de photocopies. Cool !

Et mardi, avant de quitter la maison, je crie :

– À ce soir, maman !

– À ce soir, ma chérie. Attention au chat !

– Je le tiens ! s’exclame Lisa.

Goliath s’est échappé plusieurs fois. Quand notre petite boule de poils est arrivée à la maison, ça m’a paru amusant de lui donner le nom d’un géant !

Les gens éclatent toujours de rire en découvrant que celui que nous appelons Goliath est en réalité un minuscule animal tout mignon.

Mignon mais fugueur.

Lisa apparaît en haut des escaliers du premier étage. Elle est encore en chemise de nuit parce qu’elle part à l’école une demi-heure après moi. Ses cheveux blonds et bouclés sont en pagaille sur sa tête. Du Nutella déborde de sa bouche jusque sur ses joues. Elle serre fort Goliath entre ses bras
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